










Au tournant d’un chemin j’éprouvai tout à coup ce plaisir spécial qui ne ressemblait à 
aucun autre, à apercevoir les deux clochers de Martinville, sur lesquels donnait le soleil 
couchant et que le mouvement de notre voiture et les lacets du chemin avaient l’air de 
faire changer de place, puis celui de Vieuxvicq qui, séparé d’eux par une colline et une val-


























































Nous croyons le passé médiocre parce que nous le pensons mais le passé ce n’est pas cela, 
c’est telle marche inégalité des dalles de St du baptistère de St Marc (photographie du 
Repos de St Marc) auq <à> laquelle nous n’avions plus pensé, te nous rendant le soleil 
























　En constatant, en notant la forme de leur flèche, le déplacement de leurs lignes, 
l’ensoleillement de leur surface, je sentais que je n’allais pas au bout de mon impression, 
que quelque chose était derrière ce mouvement, derrière cette clarté, quelque chose qu’ils 






















Bientôt leurs lignes et leurs surfaces ensoleillées, comme si elles avaient été une sorte 
d’écorce, se déchirèrent, un peu de ce qui m’était caché en elles m’apparut, j’eus une pen-
sée qui n’existait pas pour moi l’instant avant, qui se formula en mots dans ma tête, et le 
plaisir que m’avait fait tout à l’heure éprouver leur vue s’en trouva tellement accru que, 
























































Les minutes passaient, nous allions vite et pourtant les trois clochers étaient toujours au 
105プルーストにおける真実性























Parfois l’un s’effaçait pour que les deux autres pussent nous apercevoir un instant encore ; 
mais la route changea de direction, ils [= clochers] virèrent dans la lumière comme trois 



























On peut aussi songer à la méthode de la déconstruction, qui s’arrête aux nœuds du texte, à 
ses lieux paradoxaux, comme Derrida le fit de Rousseau, et donner une tournure bienveil-






















　Scellant une équivalence entre une vérité et une impression, la métaphore, dont la créa-
tion reproduit le mécanisme de la mémoire involontaire, éternise la découverte, 






























いえ、もちろん je 以外が主語となる場合もあり、同じ第Ⅰ巻の178頁では、３箇所で nous が主



































Je ne repensai jamais à cette page, mais à ce moment-là, quand, au coin du siège où le 
cocher du docteur plaçait habituellement dans un panier les volailles qu’il avait achetées au 
marché de Martinville, j’eus fini de l’écrire, je me trouvai si heureux, je sentais qu’elle 
m’avait si parfaitement débarrassé de ces clochers et de ce qu’ils cachaient derrière eux, 
que, comme si j’avais été moi-même une poule et si je venais de pondre un œuf, je me mis 
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